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Bien plus qu’un écrin de verdure : une mosaïque de milieux 
naturels.

 Ceinturée par les habitations, la campagne du Jonc est composée d’une 
zone de forêt, d’un alignement d’arbres, d’arbres morts mis en quille et 
d’une zone de loisirs. 

En fermant les yeux et en écoutant les bruits de la nature, diffi cile d’ima-
giner que l’on se trouve à côté de l’aéroport et encore plus près de l’auto-
route. La campagne du Jonc est un écrin de verdure au cœur de la ville 
du Grand-Saconnex ; laissez-vous surprendre par la magie du lieu.

• La forêt, un milieu extraordinaire
 La forêt de la campagne du Jonc compte de grands arbres indigènes, 

comme le chêne ou le frêne, mais aussi des essences exotiques, pro-
venant d’autres pays ou continents, comme le cèdre.

• L’alignement d’arbres : bien plus qu’une simple rangée de végétaux
 Longeant le chemin du Jonc, une allée bordée de grands arbres mène 

aux entrées du site. Dans l’espace urbain, où les éléments naturels 
sont très morcelés, les alignements d’arbres jouent un rôle écologique 
important, celui de corridors biologiques permettant de relier les 
milieux naturels entre eux. Cet alignement-ci est composé de frênes, 
érables, charmes, mais aussi de quilles de chênes. 

• Les quilles, une alternative à l’abattage des vieux arbres
 La mise en quille est une alternative intéressante à l’abattage de 

l’arbre consistant à couper le tronc juste au-dessus de l’insertion des 
premières grosses branches. En ville, lorsque les arbres deviennent 
vieux, il n’est pas toujours possible de les maintenir en raison du 

danger qu’ils présentent. De grande valeur écolo-
gique, les vieux arbres sont pourtant essen-

tiels aux insectes saproxyliques, qui dé-
composent le bois pour s’en nourrir.

 D’autres espèces, comme les
 oiseaux cavernicoles ou les  

 chauves-souris, profi tent  
 aussi des cavités offertes 

par ces arbres.
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Les cinq sens

dans la nature 

Pour découvrir les espaces 
naturels du Grand-Saconnex

sous un jour nouveau, 
venez jouer à la campagne

du Jonc, au parc du
Pommier, au verger des

Hutins, à l’espace naturel
des Préjins ou au Marais. 
Sur ces sites, une activité 
qui éveillera l’un de vos 
cinq sens est proposée. 
Elle peut être pratiquée 
seul ou en famille, à tout 

âge et tout au long de 
l’année !

A la campagne
du Jonc, développez
le sens du toucher

Sentez la sensation de 
l’herbe sous vos pieds. 
Pourquoi ne pas fermer 
les yeux un moment et 
vous laisser guider par 

les odeurs et le toucher.
En famille ou entre amis, 

choisissez un point de 
départ. Couvrez-vous les 
yeux. Une personne vous 
conduit à côté d’un arbre : 

touchez-le, sentez sous 
vos mains son écorce, ses 
fi ssures, sa mousse. Avec 
l’aide de votre guide, reve-

nez au point de départ, 
découvrez-vous les yeux 
et retrouvez l’arbre que 

vous avez touché.
Mais où est-il ?

« Nature en ville : une écologie urbaine pour tous »
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Accessible depuis le chemin du Jonc.
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Observez et découvrez les nombreux habitants de la campagne 
du Jonc 

Le Pic épeiche (Dendrocopos  major)

En tendant bien l’oreille, le Pic épeiche est reconnaissable au bruit de 
son bec lorsqu’il creuse un trou dans un arbre. Dès que vous l’entendrez, 
attendez et observez ! Le bas-ventre du mâle est rouge ; parmi le feuillage 
il est facilement reconnaissable.

La Mésange charbonnière (Parus major)
Malgré sa petite taille, la Mésange charbon-
nière est la plus grande des mésanges. Elle 
est aisément identifi able : son ventre est 
jaune avec une bande noire au milieu. La 
Mésange charbonnière vit dans les fo-
rêts et jardins. De nature peu farouche, 
elle se régale en hiver des graines mises
à disposition dans les mangeoires.

L’Ecureuil roux  (Sciurus vulgaris)
Bien connu, l’Ecureuil roux est arboricole. Se nourrissant essentielle-
ment de noix, noisettes, bourgeons ou écorce, il cache ses provisions ici 
et là. Parfois, il oublie ses cachettes. Les graines oubliées contribuent 
alors au développement de nouveaux arbres.

Le Grand Capricorne (Cerambyx  cerdo)
Le Grand Capricorne est un coléoptère très discret vivant dans l’écorce 
de vieux arbres, particulièrement les chênes. Diffi cile à apercevoir, les 
indices de sa présence sont plus faciles à repérer. Il suffi t de rechercher 
des trous dans l’écorce et la suie au pied de l’arbre. Mais attention, ne le 
dérangez pas, le Grand Capricorne est une espèce rare et menacée ! 

L’histoire de la campagne du Jonc 
Au fi l des siècles, elle est passée entre les mains de plusieurs person-
nages historiques de la région. En 1878, Monsieur Jean-Louis Archinard 
achète la campagne du Jonc et consacre ce site à l’agriculture. Il cultive, 
récolte les fruits du verger élève des poules d’une nouvelle race : les cou-
cous de Malines.
Durant la première moitié du 20ème siècle, le terrain appartient à deux 
citoyennes emblématiques du Grand-Saconnex, les sœurs Marguerite 
et Alice, surnommées les Tatas. Ces charmantes dames cultivaient des 
légumes, des fruits et des plantes aromatiques pour extraire leurs es-
sences. Leur joie de vivre, leur cuisine généreuse et les fêtes qu’elles 
organisaient ont marqué la mémoire des habitants.
En 1975, lors de la construction de l’autoroute et l’agrandissement de 
l’aéroport, une partie de la campagne du Jonc est devenue propriété 
de l’Etat de Genève. L’autre partie ainsi que les bâtiments restèrent en 
possession de plusieurs propriétaires privés, dont la famille Archinard.

« Nature en ville : une écologie urbaine pour tous »

Venez jouer en famille !
Téléchargez « La balade nature en ville » sur www.grand-saconnex.ch, 
celle-ci vous permettra d'observer la nature tout en vous amusant.


